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Les modalités de vote : 
 
- 5 organisations syndicales (SGEN-CFDT, SNCS-FSU, SNPTES-UNSA, SNTRS-CGT, SUP 

RECHERCHE UNSA) souhaitent voir confirmer la possibilité pour le CNRS d'organiser un vote par 
collège électoral, dissociant les chercheurs des personnels techniques et administratifs. C’est déjà le 
cas pour le présent CTP. Une identification de collèges électoraux dans le texte propre à 
l’établissement de constitution du Comité Technique permettrait selon eux de mesurer la 
représentativité syndicale pour chacune des populations et d’attribuer les sièges correspondants à 
chacune d’elle. 

 
- Le SNPREES-FO, SUD RECHERCHE EPST et le SNIRS-CGC préfèrent organiser un vote par 

collège unique. 
 

FO estime que le fait de dissocier deux collèges électoraux risque d'éliminer la présence des 
organisations syndicales plus minoritaires : "Tout ceci plaide pour un CT avec le même nombre de 
sièges, 20 et qu'il n'y ait pas 2 collèges car cela aurait pour effet, en divisant par 2 le nombre de 
sièges par collège, de multiplier par 2 le pourcentage pour avoir un siège et éliminerait d'office 
certaines organisations". 
 
SUD RECHERCHE ESPT est fermement pour un seul collège : "Cette distinction entre chercheurs et 
autre personnel, si elle est malheureusement traditionnelle, nous paraît malsaine, contraire à l'esprit 
de la communauté de travail, propre à créer ou entretenir des divergences d'intérêt entre les différents 
acteurs de la recherche. Tant qu'on y est, pourquoi ne pas multiplier les catégories, entre titulaires et 
contractuels, entre permanents et temporaires, entre différents instituts, entre différents corps, etc.? 
Au nom de quelle différence substantielle une telle distinction entre chercheurs et autre personnel, qui 
n'existe pas dans la loi, rappelons-le, devrait être faite ?" 
 
Le SNIRS-CGC demande un collège unique "pour montrer et défendre l'unicité du CNRS et valoriser 
le travail en équipe". 

 
 
Les listes électorales : 
 
- 7 organisations syndicales (SGEN-CFDT, SNCS-FSU, SNTRS-CGT, SUD RECHERCHE EPST, 

SNIRS-CGC, SNPREES-FO et SUP RECHERCHE UNSA) souhaitent un électorat limité aux seuls 
personnels rémunérés par le CNRS. 

 
SUD RECHERCHE EPST s'est exprimé : "si nous comprenons le souci de l'UNSA de se référer à la 
communauté de travail, il nous paraît difficile d'inclure dans des élections constitutive de 
représentativité au CNRS une population aussi importante que celle de la communauté universitaire, 
au risque de dénaturer complètement cet aspect de l'élection. Des aménagements de ces CT pour un 
travail commun avec les personnels des universités et des autres organismes de recherche restent 
néanmoins des plus souhaitables". 
 
ainsi que le SNPREES FO : " Pour ce qui concerne les électeurs, le SNPREES-FO estime que ce CT 
devant se prononcer en premier lieu sur des questions concernant les personnels du CNRS, le 
SNPREES-FO est donc d'accord avec l'idée de circonscrire l'électorat aux seuls personnels 
rémunérés par le CNRS". 

 
- Le SNPTES-UNSA considère au contraire que tous les personnels impliqués dans les activités du 

CNRS devraient être électeurs et éligibles : 






